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pagne''(Fi l'fil trat ions corn'ennes. On eonfond alors des infil.
lations corneennes avec les tales qui succôdenît aux abcès et
aux uleore de la cornée.

Pès qu'on apporte ui nouveau-né pour fiure traiter ses youx,
il est es-4enitiel d'écarter largement les paup zies afin d'explorer
la Coriée et (le constater dans quel état elle se trouve. Il
peut être nécessaire, pour atteindre ce but. (le se servir d'un
cearteur simple. mais la plupart, du temps les deux pouces

uit1isent. On prend lat tête <le l'enfint entre les deux genoux,
on aszoehie les paupiôres afin que les mains ne glissent pas, on
:applique le pouce (le la main gauche sur 1: paupire sup-
rieuve et le pouce le la main droite sur l'intérieure, et, en
ecartant les deux pouces. on a soin de pousser les bords palpé.
braux vers le cul-de-sae afin que les pauiéres ne se renversent
pas au dehors. Il faut éviter de presser sur le globe oculaire,
car d'ans le cas où la cornée ser:it ulcérée, cette pratique mala.
droite aurait pour conséquence possible la perf'oration de cette
ieibranle.

Leil ayant été mis à dCouvert, il faut eiever toutes les
muncosités qu'on y trouve. Il arrive quelquefois de confondre
des tilamnents (le iicius déposs sir la cornée avec des infiltra.
tionîs (le cette membrane. Le lavage de l'iil est donc néces.
saire avant. lexamen de la cornée. Cette précaution prise, il
faut Voir. si la cornée est lisse, brillants, pouvant réfléchir à la
fàçon d'un miroir l'image les objets voisins, de la fenêtre par
exemple. Si elle a cette apparence, il y a tout lieu (le croire
qu'elle est intacte. Au contraire, remarque-t on du dépoli de
cette imemrliane. une certaine teinte gridtre, l'image des
4bets Voisins est-elle brisée, diffuse, c'est un signe qu'il y a là
des lésions qu'il faut préciser et traiter.

Etant parthitement renseigné sur la nature et l'état actuel
de la maladie, il r'este .l instituer le traitement.

Les premiers soins à donner contre l'ophthalmie purulente
-nu début, ('est a.dire au moment où la secrétion est fr'anlche-
ment puruîlente, consistent premièrement dans les c.'uitéris'·
tions au nitrate d'argent. Desmars a recommandé dans M
b'ut le 'ra*yon mitigé compose comme suit

R Nitrate d'argent......... .................... a p e
' de potasse........................... j

On peut combiner le nitrate d'argent avec deux ou trois Par
ties de nitrate de potasse et obtenir ainsi un caustique encore
moins énergique que le précédent. L'application de ce ca»s
1 ique a pour effet de produire une eschare d'une cer'taineepas'
seur pouvant donner lieu, par le frottement, à des excoriatiofi


